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15ème REUNION ORDINAIRE DU COMITE DE POLITIQUE MONETAIRE    DE LA 
BANQUE CENTRALE DE LA REPUBLIQUE DE GUINEE 

Le Comité de Politique Monétaire (CPM) de la Banque Centrale de la République de Guinée 

(BCRG) a tenu sa quinzième réunion ordinaire, le vendredi 27 septembre 2024, sous la 

Présidence de Dr Karamo KABA, Gouverneur de la BCRG.  

Au cours de cette réunion, les membres du CPM ont passé en revue les évolutions récentes de 

la conjoncture économique internationale et nationale, ainsi que les perspectives à court et à 

moyen termes de l’inflation.  

Au niveau international, l'économie mondiale a accumulé des difficultés aussi bien dans les 

économies avancées qu’émergentes. Ce ralentissement de l’activité économique mondiale s’est 

traduit par une décélération de l’inflation dans la plupart des pays. Quant à l’inflation sous-

jacente, elle a poursuivi son repli. 

Sur la base de cette tendance baissière des prix, la majorité des banques centrales ont observé 

la prudence dans la conduite de leur politique monétaire, en maintenant leurs principaux taux 

directeurs inchangés au cours du deuxième trimestre 2024.  

Au titre de la conjoncture nationale, l’activité économique est restée résiliente avec une 

croissance du PIB réel de 7,4 % en glissement annuel au deuxième trimestre 2024, après 7,9 % 

au premier trimestre, soutenue par la demande intérieure et extérieure.  

Dans le contexte de normalisation post-incendie, l’inflation nationale a ralenti, passant de 5,8 % 

en mars à 5,2 % en juin 2024. A Conakry, elle a atteint 8,0 % en juin 2024, contre 8,8 %  en 

mars 2024. L'inflation sous-jacente a également reflué, atteignant 2,6 % au niveau national et 

2,9 % à Conakry. 

S’agissant de la masse monétaire à fin juin 2024, elle a progressé de 26 % en glissement annuel 

pour atteindre GNF 64 080,7 milliards, en lien avec l’accroissement des avoirs intérieurs nets, 

contenu par la baisse des avoirs extérieurs nets.  

La liquidité bancaire a augmenté de 73,5 % pour atteindre GNF 11 557,4 milliards à fin juin 

2024, imputable au renforcement des réserves excédentaires liées à l’augmentation des dépôts 

bancaires.  

Sur le marché des changes, le Comité a noté qu’à fin juin 2024, le franc guinéen s'est légèrement 

déprécié de 0,2 % face au dollar sur le marché officiel, tandis qu’il s’est apprécié de 0,3 % par 

rapport au dollar dans les bureaux de change agréés. 



 

Au deuxième trimestre 2024, le comité a relevé que la gestion des finances publiques a été 

rigoureuse comme au trimestre précédent, se traduisant ainsi par des excédents de certains 

indicateurs. Le solde budgétaire, dons inclus, a enregistré un excédent de GNF 815,6 milliards 

(1,4 % du PIB), contre GNF 2 115,7 milliards (3,6 % du PIB) au trimestre précédent. Le solde 

primaire est également resté excédentaire avec GNF 1 268,0 milliards (2,1 % du PIB), soit 

environ la moitié du niveau du premier trimestre 2024.  

En termes de perspectives, le Comité a noté l’amélioration de l’approvisionnement en carburant, 

les bonnes perspectives de croissance liées au projet Simandou et les efforts continus dans la 

mise en œuvre de la politique de change. Ainsi, l’inflation en glissement annuel à Conakry 

s’établirait à 7,8 % en moyenne au troisième trimestre et terminerait à 7,2 % au dernier 

trimestre 2024. En outre, l’inflation devrait retomber à 6,4 % à fin 2025 et remonter à 7 % au 

troisième trimestre 2026, en lien avec les effets de la hausse de la demande qui résulterait de 

l’exploitation du projet de Simandou.  

Cependant, l’inflation pourrait rester à un niveau plus élevé, soutenu notamment par la 

dynamique des prix dans le secteur des services dans certaines économies développées, la 

hausse du protectionnisme et l’incertitude géopolitique. A cela s’ajoutent des risques au niveau 

national, à savoir : i) les éventuelles tensions sociopolitiques ; ii) la suspension prolongée de 

l’exploitation artisanale de l’or et du diamant et iii) les éventuelles catastrophes naturelles.  

En dépit des risques suscités, le Comité a identifié les facteurs d’atténuation suivants : la baisse 

attendue des prix mondiaux des produits alimentaires importés et les mesures 

gouvernementales pour améliorer l'approvisionnement en électricité.  

Sur la base de l’évolution récente des prix et des risques y afférents, des activités économiques 

au niveau national et de la situation extérieure de la Guinée, le Comité a décidé, à l’unanimité 

moins une voix1 de ses membres, de maintenir inchangées les conditions monétaires. 

Ainsi, le taux directeur et le coefficient des réserves obligatoires sont maintenus à 11 % et 13 %, 

respectivement. 

                                                                   Fait à Conakry, le 27 septembre 2024 

Dr Karamo KABA 

Président du Comité de Politique Monétaire 

 

 

 
1 Dr Karamo KABA a préconisé une détente des conditions monétaires. 


